
Depuis l’arrivée des conservateurs au
pouvoir, il y a moins de deux ans, 65 000
emplois manufacturiers ont été perdus
au Québec. Depuis le début de 2007
seulement,31000 emplois ont été perdus.

Pour Louis Plamondon,
il s’agit d’une catastrophe
puisque l’industrie manu-
facturière constitue la
base de l’économie
québécoise. Le secteur
manufacturier auQuébec
représente 17% des em-
plois par comparaison
à l’Alberta, où il ne
représente que 7% des
emplois. Le secteur
manufacturier est vital
pour l’économie du
Québec, car 90% des
exportations québécoises
proviennent du secteur
manufacturier et celles-
ci représentent 59% du
produit intérieur brut.

« Le gouvernement Harper n’a pas
protégé l’industrie manufacturière contre
l’importation chinoise. Il n’a pas aidé les
entreprises à moderniser rapidement
leurs équipements », déplore le député.

Les solutions existent
Le Bloc québécois a déjà eu l’occasion
de suggérer une série de mesures pro-
pres aux secteurs les plus affectés. Il a
notamment proposé des mesures visant
à accélérer la modernisation du secteur
manufacturier et à créer les conditions
commerciales qui leur permettront
d’opérer avec succès cette modernisa-
tion. Jusqu’à maintenant, le gou-
vernement n’a strictement rien fait
pour leur venir en aide.

Face à la concurrence asiatique et à la
montée du dollar canadien qui freine
nos exportations, le gouvernement
fédéral devrait intervenir directement
avec des mesures musclées pour stopper
la débandade actuelle dans le secteur

manufacturier.

Ces mesures peuvent
prendre différentes formes
et être attachées à des
exigences, par exemple
de renouvellement de
l’équipement, du parc
technologique ou de la
machinerie. Il faut indis-
cutablement transformer
notre secteur industriel
vieillissant en un secteur
productif et compétitif.

Les trans format ions
des prochaines années
pourraient permettre à
plusieurs entreprises de
se développer et de
prospérer. C’est toute la

population qui sera alors en mesure
d’en profiter si nous nous assurons de
protéger nos travailleurs,nos ressources
naturelles et notre fiscalité.

Pour ce faire, il faut que ces entreprises
soient appuyées par un plan solide. La
mondialisation offre de belles opportu-
nités, il n’en tient qu’à nous d’œuvrer à
l’humaniser, de la rendre plus juste pour
tout le monde, mais encore faut-il
toutefois que le gouvernement conser-
vateur ait la volonté d’agir plutôt que de
se fermer les yeux sur la réalité.

La souveraineté représente à cet égard
une voie privilégiée pour la nation
québécoise. La mondialisation boule-

verse notre économie.À ceux et celles
qui prétendent que le Québec ne peut
réussir en tant que pays souverain,
ils devraient constater que ce sont
les pays relativement peu peuplés qui
occupent le haut du
palmarès pour la qua-
lité de vie, pour la
saine gestion de leurs
ressources naturelles
et pour un faible taux
de chômage. Ces pays
sont souverains, ils
possèdent tous leurs
pouvoirs et décident
collectivement des
grandes orientations
de la société.

Il y a un coût énorme à ne pas être en
mesure de décider entièrement ce que
nous voulons faire, non seulement
pour les générations actuelles, mais
aussi pour nos enfants. La crise actuelle
du secteur manufacturier en est un bel
exemple.

Reclassement pour les travailleurs
âgés de 55 ans et plus
En juin, le gouvernement Harper a
annoncé qu’il injectera 2,7 millions
de dollars au Québec pour les travailleurs
âgés de 55 ans et plus qui ont perdu
leur emploi.

Cet argent sera principalement utilisé
pour de la formation et du reclasse-
ment en emploi.

Selon Louis Plamondon, ce programme,
tout au plus, n’apportera de l’aide qu’à
une petite minorité. « C’est insuffisant,
mal ciblé et ça survient trop tard ». M.
Plamondon estime que ce programme
pourra constituer un appoint pour ceux
et celles qui auraient l’opportunité de

trouver un nouvel emploi. « C’est un
souhait, mais pour plusieurs, ça s’avère
impossible ».

En effet, le député fait voir que beau-
coup de ces travailleurs
se retrouveront de toutes
façons en compétition
avec des milliers d’autres
personnes,dont la plupart
sont plus jeunes. Avec
un marché restreint,
plusieurs travailleurs âgés
envisagent plus une re-
traite qu’un nouvel em-
ploi.

« Le Bloc québécois
préconise une autre

approche, qui répondra aux besoins
réels des travailleurs âgés, c’est-à-dire
une initiative qui ferait le pont entre les
prestations d’assurance-emploi et
des prestations de pré-retraite », ex-
plique M. Plamondon, précisant qu’une
telle initiative pourrait s’inspirer du dé-
funt programme PATA.

« Le gouvernement
Harper n’a pas
protégé l’industrie
manufacturière
contre l’importation
chinoise. Il n’a pas
aidé les entreprises
à moderniser
rapidement leurs
équipements »,
déplore le député.

Il faut
indiscutablement
transformer notre
secteur industriel
vieillissant en
un secteur productif
et compétitif.

Transformer
l’INDUSTRIE
MANUFACTURIÈRE
pour en faire un
secteur productif
et compétitif

Louis Plamondon
se réjouit
de l’expansion
de CONPOREC
à Bécancour

SAINT-LÉONARD D’ASTON
À Saint-Léonard d’Aston, annonce de
la construction d’un centre multifonctionnel.
On aperçoit, assis à gauche, le maire Laval Simard,
et à sa droite, le président du centre Denis Guévin.
À l’arrière, Louis PLamondon et Richard Lebeau.

COURSE DE TACOTS À BAIE-DU-FEBVRE
Lors de la Fête nationale du Québec,
les jeunes de Baie-du-Febvre ont participé
à une course de tacots. Louis Plamondon
a visité une quinzaine de municipalités
du comté à cette occasion.

PIERREVILLE
À Pierreville, Louis Plamondon a assisté
à une très intéressante conférence de Madame
Josée Legault sur l’importance du bénévolat.

SOREL-TRACY
Exposition présentée par la Maison
des jeunes La Place, de Sorel-Tracy.

Chères amies et chers amis,
Seule une opposition forte, dûment
constituée de députées et de députés
du Bloc québécois, peut tempérer les
écarts de comportement des conser-
vateurs et assurer la protection des
droits de la société québécoise.

Comme député du Bloc québécois,
je veux continuer à jouer un rôle
essentiel en maintenant une pression
constante sur le gouvernement fédéral
afin de faire évoluer positivement les
dossiers. Je n’hésiterai pas à poser les
bonnes questions et à proposer des
modifications qui correspondent mieux
aux valeurs québécoises.

Permettez-moi de vous dire que le
fédéralisme d’ouverture promis au
Québec par le gouvernement Harper
ne s’est pas concrétisé.

En effet, la détermination des conser-
vateurs à ne pas tenir compte des
priorités du Québec est manifeste dans
plusieurs dossiers défendus par le Bloc
québécois, que ce soit le respect de
l’accord de Kyoto, le déséquilibre fiscal
qui demeure non réglé, les faibles
retombées économiques des achats
de matériel militaire pour l’industrie
aéronautique québécoise ou l’absence
de financement pour les festivals d’été.

Il y a une incompréhension chronique
en ce qui concerne les besoins spéci-
fiques des Québécois,même si on veut
nous faire croire le contraire.

Bref, je ne vois aucune ouverture, mais
plutôt une fermeture du gouvernement
Harper à l’endroit du Québec.

Nous, du Bloc québécois,
sommes présents pour intervenir
vigoureusement !
En juin, nous avons forcé le gouverne-
ment Harper à refaire ses devoirs dans
la réforme du programme Emploi d’été
Canada, ce qui a permis à de nombreux
OSBL d’obtenir le financement qui leur
avait été refusé.

La politique du gouvernement Harper
menaçait de nuire aux organismes à
cause des critères qui n’auraient pas
tenu compte des spécificités des régions.
En retirant à ces dernières
leur pouvoir de décision
et d’évaluation des be-
soins, on pénalisait ainsi
de nombreux organ-
ismes qui comptent sur
ce programme pour em-
baucher des étudiants.
Le Bloc québécois, grâce
à ses nombreuses inter-
ventions en Chambre et
grâce à l’appui de milliers
de citoyens, a réussi à ce que le gou-
vernement fasse marche arrière dans
ce dossier.

Sinon, la situation aurait été catastro-
phique pour nos organismes locaux,
comme la Maison des jeunes, l’Office de
tourisme, le Centre d’interprétation
du patrimoine, et plusieurs autres.
Dans le comté, c’est plus d’une
trentaine d’organismes qui auraient été
touchés par cette nouvelle directive,
ce qui représente quelque 100000$
et 80 emplois étudiants.

En matière d’assurance-emploi, je me
réjouis de l’avancement des projets de
loi sur la bonification du régime, qui
améliore le pourcentage des presta-
tions et qui détermine un nombre
d’heures minimal fixe de 360 permet-
tant une meilleure accessibilité à
l’assurance-emploi pour les travailleurs
et travailleuses en chômage. Je suis
également heureux de la création d’une
caisse autonome qui interdira au
gouvernement d’utiliser les surplus
pour financer d’autres projets.

Quant au chapitre de la protection
des travailleurs, le Bloc québécois a
poursuivi sans relâche son combat pour
faire interdire l’utilisation des travailleurs
de remplacement (scabs) dans le Code
canadien du travail.C’est un dossier qui
m’est très cher, ayant présenté pour la
première fois, en 1987, un projet de loi
privé à cet effet.

En juin, le projet a
encore malheureuse-
ment été battu en troi-
sième lecture à cause
des libéraux qui ont
finalement décidé de
voter contre. Malgré
cet échec, on a fait du
chemin, on a même
frôlé le succès, et le
problème demeure sur

la table. Le Bloc québécois a réveillé les
consciences. Nous allons continuer de
nous battre. Au Québec, une loi anti-
briseurs de grève existe depuis 1977.

Je sais que les gens de la région
travaillent fort pour s’assurer une belle
qualité de vie dans notre beau coin de
pays. Soyez assurés que je continuerai
sans relâche à représenter vos intérêts
à la Chambre des communes.

Louis Plamondon
Député de Bas-Richelieu-Nicolet-Bécancour
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DÉ PUT É D E B A S - R I CH E L I E U N I CO L E T B ÉC ANCOUR
Président du caucus du Bloc québécois

Le Bloc québécois
fait reculer
le GOUVERNEMENT
HARPER!
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Louis Plamondon se réjouit de l’implantation de Conporec sur les

anciens terrains d’Énergie atomique du Canada situés à Bécancour,

d’une superficie de 11 millions de pieds carrés.

L’entreprise spécialisée dans le compostage des matières résiduelles

domestiques, et dont le siège social est situé à Sorel-Tracy, y implantera

un centre de valorisation des matières résiduelles (30% de la superficie

totale), et entend également développer un véritable parc environ-

nemental qui, souhaite-t-elle, deviendra la marque de commerce

de Bécancour.

M. Plamondon se dit enfin heureux de voir le savoir-faire sorelois

prendre de l’expansion dans un contexte où la gestion des matières

résiduelles constitue un véritable défi environnemental. Rappelons que

Conporec a implanté des usines au Delaware (Etats-Unis), en Australie

et en banlieue de Paris (France).

31 000 EMPLOIS PERDUS EN 2007



Qu’ont en commun le Bloc québécois,
le gouvernement du Québec, l’écologiste
David Suzuki, l’ex-vice-président des
États-Unis Al Gore et le Secrétaire
exécutif de la Convention-cadre des
Nations Unies sur les changements
climatiquesYvo De Boer ?

Ils ont tous fustigé le plan vert présenté
par le gouvernement conservateur le
26 avril 2007. Ils ont dénoncé le manque
d’ambition de ce plan et l’ont même
qualifié de frauduleux.

Pour sa part, le Bloc québécois suggère
des solutions rigoureuses. Il propose
notamment l’imposition de cibles
absolues et sévères pour les gros
pollueurs industriels, afin
d’appliquer le principe
du pollueur-payeur.

Les conservateurs,
ennemis de Kyoto
Le gouvernement Harper,
pour sa part, qui prétend
que le respect de l’accord
de Kyoto entraînerait
une catastrophe écono-
mique pour le Québec
et le Canada, a choisi de
fonder son régime réglementaire sur
des cibles de réduction des émissions
par intensité, plutôt que sur des cibles
de réduction absolues. Cela signifie
qu’une entreprise qui augmente sa
production pourrait continuer à aug-

menter ses émissions de gaz à effet de
serre (GES).

En plus de donner un avantage marqué
aux grands émetteurs industriels, tels
que l’industrie pétrolière et gazière,
responsable de près de 50% des
émissions canadiennes de GES, ce
régime compromettra l’atteinte de nos
objectifs environnementaux prévus par
le protocole de Kyoto. Les émissions
canadiennes de GES ont pourtant
augmenté de plus de 27% par rapport
au niveau de 1990, alors que le Canada
s’était engagé à les réduire de 6%
d’ici 2012.

Pour la période 1990-2003, le secteur
industriel québécois a réussi
à réduire de 7% ses émis-
sions de GES, alors que le
secteur industriel canadien
les augmentait de 20% pour
la période 1990-2004.

Il apparaît évident que le
gouvernement Harper a fait
le choix irresponsable de
donner la priorité aux
pétrolières plutôt qu’au
bien-être de la population.

Le Bloc québécois propose également
une approche territoriale qui tienne
compte des efforts déjà consentis par
le Québec afin de lui permettre
d’atteindre les objectifs du protocole de
Kyoto en toute équité. Le Québec est
en effet prêt à appliquer le protocole de
Kyoto sur son territoire en réduisant de
6% ses émissions de GES par rapport
au niveau de 1990. Mais l’approche
pancanadienne préconisée par le
gouvernement Harper consiste princi-
palement à répartir parmi les grands
émetteurs industriels
le fardeau de l’objectif
contracté à Kyoto, sans
égard aux efforts déjà
consentis par le Québec.

Par ailleurs, le Bloc québé-
cois propose de créer un
marché du carbone, dont
les droits d’émissions
seraient transigés à la
Bourse de Montréal.

Précisons que le système
international d’échanges
de droits d’émissions de
GES fonctionne comme
un marché d’actions. Les
entreprises se voient
imposer des quotas
d’émissions de carbone :
celles qui émettent plus
de GES que le quota
établi peuvent acheter,
sur une plate-forme
boursière, des crédits
d’émissions de CO2 à celles qui ont
réussi à réduire les leurs. Le gouver-
nement canadien doit prendre acte des
avantages d’établir un marché du car-
bone, tant pour se conformer aux ob-
jectifs environnementaux que pour
permettre à nos entreprises d’avoir
accès à un marché international, dont
le potentiel est évalué à 70 milliards
de dollars.

Le Bloc québécois estime que le gou-
vernement canadien doit par ailleurs
s’assurer que les réserves en eau douce
du Québec ne seront pas vendues aux
États-Unis ou ailleurs dans le monde. Le
gouvernement se doit d’entreprendre
des négociations afin que l’eau apparaisse
sur la liste des produits exclus de tout
commerce et accord international,
tel l’ALÉNA.

La mauvaise gestion
des conservateurs

Hélas ! Alors que d’un
côté les conservateurs
annonçaient un programme
de remises en argent aux
acheteurs d’un véhicule
neuf écoénergétique, de
l’autre, ils retardent le
versement de la remise
promise aux consomma-
teurs admissibles. Cette
bévue s’ajoute à la longue
liste des faux pas conser-
vateurs en matière envi-
ronnementale.

« Comme dans le dossier
des festivals et d’Emploi
d’été Canada, les conser-
vateurs gèrent leurs
programmes dans le chaos
le plus total », croit le
député Louis Plamondon.

« Ou bien les conserva-
teurs sont mal outillés
pour assurer la gestion

adéquate de leurs programmes gou-
vernementaux, ou bien ils n’ont pas le
souci de donner suite à ce qui était
pourtant des promesses. Dans un cas
comme dans l’autre, cela démontre
qu’on ne peut leur faire confiance », a
conclu le député.

Le Bloc québécois a dénoncé avec
vigueur le gouvernement conservateur
qui souhaite modifier la réglementation
sur les normes de composition des
fromages.

Cette modification permettrait
notamment à une entreprise d’utiliser
des produits de remplacement du lait.
Ainsi, une entreprise pourrait continuer
d’utiliser la désignation « fromage à
pizza » pour un produit où le gras laitier
aurait été remplacé par du gras végétal
qui n’a rien à voir avec de la mozzarella.

Le Bloc québécois s’est engagé auprès
des agriculteurs à faire en sorte que les
fromages d’ici soient fabriqués avec du
lait d’ici.

Sinon, les producteurs agricoles devront
faire face à une compétition étrangère
accrue en regard des produits de rem-
placement.

Le système de gestion de l’offre
assure aux agriculteurs québécois un
revenu minimal décent en procurant un
juste rapport de force. Le Bloc québé-
cois, qui somme le gouvernement Harper
de défendre l’intégrité du système de
gestion de l’offre nécessaire à l’agriculture
québécoise,estime que les conservateurs

s’apprêtent carrément à abandonner le
secteur de la gestion de l’offre en
n’ayant pas profité de la récente ronde
de négociations avec l’Organisation
mondiale du commerce (OMG) en juin.

Le système actuel, qui repose sur des
barrières tarifaires que certains pays
voudraient voir abolies, garantit non
seulement un revenu minimal aux
agriculteurs, mais assure également la
stabilité des prix pour les consomma-
teurs.

Bas-Richelieu-Nicolet-Bécancour est
un des plus gros comté en terme de
production laitière. Louis Plamondon
précise qu’il s’y produit plus de lait que
dans l’ensemble des quatre provinces
atlantiques.

« Modifier le système aurait des
conséquences négatives importantes »,
croit M. Plamondon qui estime que cela
toucherait la production laitière de 5%
à la baisse. Une situation qui coûterait
250 millions de dollars chaque année
aux producteurs agricoles du Québec,
qui ne pourront rien récupérer, déplore
le député.

Précisons également que ce système de
gestion n’existe pratiquement pas dans
l’Ouest canadien, alors pour ces agricul-
teurs, ce n’est pas important de protéger
la spécificité du Québec en la matière,
laisse entendre M. Plamondon.

« Si le ministre de l’Agriculture et de
l’Agroalimentaire Chuck Strahl est
sérieux quand il affirme appuyer la
gestion de l’offre, quand va-t-il poser
des gestes concrets pour revoir
l’ensemble des mesures qu’il s’apprête à
mettre en œuvre et s’assurer que le
fromage demeure du véritable fromage?
L’histoire des importations de bâtonnets
de fromage, des huiles de beurre et de
protéines laitières qu’on a connue avec
les libéraux ne doit pas se répéter »,
a conclu le député.

Le Bloc québécois
propose des
SOLUTIONS
ENVIRONNEMENTALES
efficaces

Les fromages d’ICI
doivent être
fabriqués avec
du lait d’ICI !

LES CONSERVATEURS FONT FI DE KYOTO ET RETARDENT LE VERSEMENT DE LA REMISE PROMISE AUX ACHETEURS
DE VÉHICULES ÉCOÉNERGÉTIQUES

GESTION DE L’OFFRE EN AGRICULTURE

DES ANNIVERSAIRES, DES ÉVÉNEMENTS…
En matière
d’environnement,
il faut penser
de façon globale
tout en agissant
de façon locale.

Le Bloc québécois
estime que
le gouvernement
canadien doit
par ailleurs
s’assurer que
les réserves
en eau douce
du Québec
ne seront pas
vendues
aux États-Unis
ou ailleurs
dans le monde.

SAINT-ROBERT
Festivités entourant le 150e anniversaire
de la paroisse de Saint-Robert.
photo : Réjean Bergeron, Promotion’L

SOREL-TRACY
Le 30e anniversaire du Festival
de la gibelotte a été marqué par
son retour au centre-ville de Sorel-Tracy,
au grand plaisir des festivaliers.

SAINT-SYLVÈRE
Louis Plamondon est allé saluer
la présidente du club de l’âge d’or
de Saint-Sylvère, organisme qui
célèbre son 35e anniversaire
cette année…

SAINT-ROCH-DE-RICHELIEU
…ainsi que le club d’âge d’or
de Saint-Roch-de-Richelieu, qui
célèbre son 25e anniversaire.

HOMMAGE À LOUIS PLAMONDON
Récemment, l’Association
des diplômés de l’Université
Laval a rendu hommage
au député Louis Plamondon.

INVESTISSEMENT DE 24 M$
À BÉCANCOUR
Pelletée de terre officielle
marquant le début
de la construction de l’usine
Bécancour Solaire SEC, dans
le parc industriel de Bécancour.
Un investissement de plus
de 24 M$ qui créera plus
de 50 nouveaux emplois.
On aperçoit, de gauche à droite,
René Boisvert, président
de Bécancour Solaire SEC,
Henri Boudreau, président
du conseil d’administration
du parc industriel de Bécancour,
le député à l’Assemblée
nationale Éric Dorion, le maire
de Bécancour Maurice Richard,
Louis Plamondon ainsi que
le Dr Heinz Schimmelbusch,
président du conseil
d’administration et directeur
général du Safeguard
International Fund.

LA COUPE STANLEY À SOREL-TRACY
Louis Plamondon a tenu à saluer François Beauchemin,
le défenseur des Ducks d’Anaheim, équipe de hockey
de la LNH qui a remporté la coupe Stanley 2007.
François Beauchemin a fait plaisir à ses fans
de la région en apportant la célèbre coupe
au parc Regard-sur-le-fleuve, où des milliers
de personnes ont pu l’admirer tout en rendant
hommage au hockeyeur sorelois.

SAINTE-PERPÉTUE
30e anniversaire du Festival du cochon
de Sainte-Perpétue.

MRC DE NICOLET
La MRC de Nicolet a célébré
son 25e anniversaire au Musée
des Abénakis d’Odanak.

SAINT-PIERRE-LES-BECQUETS
25e exposition agricole
de Saint-Pierre-les-Becquets.

SAINTE-EULALIE
La fabrique de Sainte-Eulalie a célébré son
150e anniversaire de fondation.

SAINT-WENCESLAS
La fabrique de Saint-Wenceslas
a également célébré son 150e anniversaire.

FORTIERVILLE
Tour de calèche à l’occasion
du 125e anniversaire
de la municipalité de Fortierville.

NOUVELLE STATION DE RADIO
À BÉCANCOUR
CKBN, 90,5 FM, La voix de la Rive-Sud,
une nouvelle station de radio au service
de la population de Nicolet-Bécancour !
Dès septembre, les auditeurs seront
invités à participer à un bingo
hebdomadaire en direct qui aura lieu
tous les dimanches matin.
Pour plus d’information : 819 294-2526

MAGICTRIP
Un nouveau groupe rock francophone est né à Manseau :
Magictrip! Pour plus d’information, consultez le site Internet
groupe MagicTrip.com, ou téléphonez au 1 819 356-2558.

SYMPOSIUM DES ARTS À SOREL-TRACY
Louis Plamondon a été une des personnalités invitées
à s’initier à la peinture dans le cadre du 2e Symposium
des arts organisé au centre-ville de Sorel-Tracy,
au début d’août, par la Galerie Horizon, et qui a réuni
plus d’une soixantaine d’artistes de la région.


